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Le Château des Comtes-Evêques 
de Melgueil est un témoignage de 
l’importance du Comté de Melgueil 
au Moyen-Âge. 

L’histoire du château est à mettre 
en relation avec l’histoire de 
la motte castrale édifiée au Xe 
siècle par les comtes. Au sommet 
de cette élévation artificielle se 
trouvait un donjon en bois. Cette 
installation permettait aux comtes 
de contrôler la plaine littorale et 
les échanges commerciaux qui 
s’effectuaient sur l’étang de l’Or.

La puissance des comtes de 
Melgueil s’accroît à la faveur du 
contrôle du trafic fluvial et maritime, 
des alliances avec des grandes 
familles (Maisons de Toulouse, 
d’Auvergne…), de leur mainmise 
sur l’évêché (Pierre de Melgueil à 
la fin du Xe siècle) et du droit de 
battre monnaie. Au XIIe siècle, au 
fait de leur prospérité, les comtes 
abandonnent leur château de bois 
au sommet de la Motte pour une 
demeure plus confortable et plus 
représentative de leur pouvoir. 
Cette nouvelle construction, qui 
leur est attribuée par les historiens, 
prend place en contrebas de la 
Motte. 



En 1085, Pierre de Melgueil 
inféode son comté et l’évêché 
au Saint Siège et renonce 
ainsi à ses privilèges. En 
1215, la gestion du comté 
est confiée à L’Evêque de 
Maguelone. Pris dans le jeu 
de pouvoir entre papauté 
et monarchie française, 
le comté de Melgueil est 
définitivement rattaché à 
cette dernière en 1376. 

La commune de Melgueil se 
constitue avec à sa tête des 
consuls. Le port favorise un 
commerce actif, la commune 
est prospère. Cette richesse 
est également symbolisée 
par les évêques Guillaume 
Pellissier I et Guillaume 
Pellissier II tous deux natifs 
de Melgueil. Le second 
opère le transfert du siège 
de l’évêché de Maguelone à 
Montpellier en 1536.

Buste de Guillaume Pellicier situé dans le Jardin 
Botanique de Montpellier. 



Au XVIe siècle, la religion protestante gagne Melgueil et y 
trouve un remarquable succès auprès de la population. La 
commune sera alors touchée de plein fouet par la reconquête 
catholique menée par Louis XIII. En 1622, la ville assiégée 
doit se rendre, murailles et château sont démantelés. Par la 
suite, et jusqu’à la Révolution aucun incident majeur n’est à 
signaler dans la vie de la commune.

Cette imbrication du comté et de l’évêché, l’importance de 
ce diocèse comprenant Maguelone, Melgueil, Substantion 
(actuelle ville de Castelnau-le-Lez), Montpellier rend 
complexe l’identification des divers lieux de pouvoir et 
notamment des résidences épiscopales.  

Le bâtiment dans lequel vous vous trouvez, doit être entendu 
comme la matérialisation architecturale d’un pouvoir, 
principalement comtal à l’origine puis bourgeois au XVIIe, 
parfois épiscopal, sans toutefois signifier qu’il s’agissait de 
la seule résidence des évêques au Moyen Age, d’autres 
demeures épiscopales pouvant être localisées à d’autres 
emplacements sur la commune.  



Reproduction du Château des comtes de Melgueil sur un parchemin du XIVe
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